
CHEMIN DE CROIX  3 
 

 

INTRODUCTION : 
 
Frères et sœurs, Jésus est mort un vendredi soir. 
C’est pourquoi nous sommes réunis ce soir. 
Quand il est mort, nous n’étions pas là, nous n’avons rien vu. 
Mais beaucoup ont tout vu, tout entendu. 
Ce soir, nous les interrogerons. Caïphe, Pilate, Simon, Marie, Jean… qu’avez-
vous à nous dire? 
Rappelez-vous aussi. Le jour des Rameaux, quand Jésus entrait dans 
Jérusalem, ses disciples l’acclamaient. Les ennemis de Jésus lui ont demandé 
de faire taire ses disciples. Et Jésus a répondu :  
   S’ils se taisent, ce sont les pierres qui crieront. 
Alors, ce soir, nous demanderons aussi au chemin que Jésus a suivi, à la 
croix qu’il a portée : et vous, qu’avez-vous à nous dire de Jésus? 
 

1° station : JESUS EST CONDAMNE A MORT 

 
Caïphe, c’est toi qui étais le grand-prêtre, c’est toi qui as condamné Jésus… 
Que dis-tu? 
 
Je dis que ce Jésus va nous attirer des ennuis. Il sait parler des choses de Dieu. 
Il fait des miracles. Toutes les petites gens l’aiment. L’autre jour, j’ai envoyé 
des soldats dans le temple pour l’arrêter. Ils n’ont pas osé, et ils sont revenus 
seuls en disant que jamais un homme n’a parlé comme cet homme. Pourtant il 
faut faire quelque chose. Sinon toute cette foule va vouloir le proclamer roi, et 
les Romains nous tueront et détruiront la ville.  
Aussi je dis qu’il faut le faire mourir pour que notre ville reste en paix.. 
Si un seul homme meurt et que tout notre peuple trouve la paix, c’est mieux. 
 
Caïphe, tu as bien parlé. 
La mort de Jésus donnera la paix à Jérusalem, et pas seulement à Jérusalem, 
mais au peuple d’Israël et au monde entier. 
Ce n’est pas toi qui as trouvé cela, c’est Dieu lui-même qui te l’a montré, c’est 
Dieu qui a mis ses paroles dans ta bouche. 
Merci, Caïphe. 
 

2° station : JESUS EST CHARGE DE SA CROIX 

 
Croix de Jésus, que dis-tu? 
 
Je dis qu’avant Jésus, j’étais un objet de malé-diction, de honte. En me voyant, 
on détournait le regard en tremblant de peur. 
Maintenant, les chrétiens me fixent aux murs de leurs maisons, ils me plantent 
au cœur de leurs villages, ils me portent à leur cou, ils se prosternent devant 
moi, ils chantent mes louanges et ma victoire. 
A cause d’un seul homme, ma destinée a été complètement transformée. 



Là où je suis, la souffrance est là, la mort est là, mais la vie aussi est là, plus 
forte que la souffrance, plus forte que la mort. 
Tout cela à cause de Jésus. 
Merci Jésus. 
 

3° station : JESUS TOMBE UNE PREMIERE FOIS 

 
Jésus, tu es tombé sous le poids de la croix, 
Tu es fatigué, tu sembles épuisé. 
Que dis-tu? 
 
Je dis : Oui, je suis fatigué, mais ce n’est pas tellement à cause du poids de la 
croix. 
Avec Joseph, pendant des années, j’ai fait le travail de charpentier, je suis 
habitué à porter du bois. 
Mais n’avez-vous pas entendu les paroles de Jean Baptiste? Il m’a présenté à la 
foule et il disait : 
 Voici l’agneau de Dieu  
 qui porte le péché du monde. 
Ma charge, c‘est surtout le péché des hommes, c‘est ce fardeau que je porte et 
qui me fait tomber 
Et pourtant  beaucoup de mes disciples pensent que leurs péchés ne sont rien. 
Ils les multiplient et c’est moi qui souffre. 
 

4° station : JESUS RENCONTRE SA MERE 

 
Marie, tu suis Jésus.  
Ils vont le crucifier sur le Calvaire, il va mourir. 
Cela doit te faire mal, et tu dois avoir peur. 
Que dis-tu? 
 
Mon enfant, ça me fait très mal, mais je n’ai pas peur. Je me prépare à ce 
moment depuis longtemps. Tout ce qui arrive a été annoncé. 
Les prophètes l’ont dit, Siméon l’a dit. 
Alors que Jésus était encore bébé, le vieux Siméon m’a dit :  
« Un jour on te percera l’âme avec une épée ».  
Les ennemis de mon Fils ont aiguisé leur épée. Aujourd’hui, ils me percent le 
cœur, et ça me fait très mal.  
Mais je sais que cette mort n’est pas inutile. 
Jésus est un signe de contradiction :  
il y en a qui crient sur lui et qui le frappent, 
il y en a  qui l’aiment et qui le suivent en pleurant.  
Il amènera le relèvement d’un grand nombre en Israël et plus tard dans le 
monde entier. 
C’est pour eux que je suis là. 
 

 

 

 



5° station : SIMON PORTE LA CROIX DE  JESUS 

 
Simon de Cyrène, on t’a obligé à porter la croix de Jésus. Que dis-tu? 
 
Je suis en train de vivre un moment extraordinaire. 
On m‘a chargé de la croix de Jésus. Au début j‘étais fâché. Cette affaire de 
croix, je n‘y suis pour rien; je revenais du champ quand on m’a arrêté. 
Mais tout en marchant, j’ai regardé autour de moi, j’ai écouté. J‘ai vu la haine 
dans le regard des soldats, j‘ai entendu la violence de leurs coups. Et en même 
temps, je voyais sur le visage de Jésus une douceur, une bonté, un amour que 
je n‘avais encore jamais vus sur le visage d‘un homme. J‘étais comme fasciné. 
La croix, j‘étais content de la porter, et à ce moment-là, si les soldats avaient 
voulu me l‘arracher pour la donner à un autre, j‘aurais refusé. 
Alors, je dis à tous ceux qui portent une croix, à tous ceux qui souffrent : 
« Pensez que c‘est la croix de Jésus, elle vous sera moins lourde, vous trouverez 
même de la joie à la porter, à cause du Seigneur ». 
 

6°station: VERONIQUE ESSUIE LE VISAGE DE JESUS 

 
Véronique, d’où viens-tu? Que dis-tu? 
 
Je viens d’auprès de Jésus. 
En le voyant passer, j’ai été prise de pitié.  
Je me suis approchée, j’ai pris un linge et j’ai essuyé son visage. 
Quand il a continué sa route et que j’ai ouvert le linge, c’était comme un 
dessin, une peinture :  
je pouvais y voir le visage de Jésus, plein de sueur, de poussière et de sang. 
Ce Jésus que Pierre et ses amis ont vu sur la montagne, dont le visage brillait 
comme le soleil… voilà ce qu’il est devenu maintenant 
Vraiment, notre Dieu s’est abaissé, il s’est approché de nous. 
Certains disent que Dieu est loin. C’est faux. 
Lui qui habite dans le ciel, il est vraiment descendu parmi nous. Il a pris toutes 
nos misères. 
 

 
7° station : JESUS TOMBE UNE DEUXIEME FOIS 

 
Chemin de Jésus, toi sur qui Jésus a marché, toi sur qui Jésus est tombé, que 
dis-tu? 
 

Oui, c’est moi le chemin de Jésus. 
Je suis étroit, montant, pierreux, tortueux, plein de trous et de bosses. Quand 
on passe sur moi, on monte, on descend, on peine, souvent on tombe, on se 
blesse. Mais on arrive à la maison de Dieu. 
 Il y a d’autres chemins : eux sont beaux, larges, droits. On s’y fatigue 
moins, on y tombe moins. Mais si tu les suis, tu te perdras sûrement. 
Alors, mieux vaut rester avec moi. 
 

 



8° station : JESUS CONSOLE LES FEMMES DE  JERUSALEM 

 
Femmes de Jérusalem, qu’y a-t-il? Pourquoi pleurez-vous ainsi? 
 
Nous pleurons à cause de Jésus qui souffre et qui va mourir. Il nous a vues en 
passant, il a entendu nos lamentations, il s’est arrêté un instant, il nous a dit : 
« Ne pleurez pas sur moi, mais pleurez sur vous-mêmes et sur vos enfants. Si 
on traite ainsi le bois vert, qu’en sera-t-il du bois sec? » 
Voyez : Jésus, c’est comme du bois vert : il est fort, solide, juste, saint, et on le 
conduit à la mort. 
Nous, nous sommes comme du bois sec : nous sommes faibles, pleines de 
péchés. Comment nous traitera-t-on? Dieu ne va-t-il pas nous jeter au feu? 
Alors maintenant que Jésus nous a parlé, nous pleurons encore plus fort, mais 
ce n’est plus à cause de Jésus, c’est à cause de nos péchés. 
 

9° station : JESUS TOMBE UNE TROISIEME FOIS 

 
Seigneur, tu es tombé une troisième fois. Qu’est-ce que tu as? Est-ce la 
fatigue? 
 
Oui, c’est la fatigue, mais ce n’est pas seulement à cause de cela.  
C’est à cause de Pierre, mon apôtre, mon ami, que je suis tombé 3 fois. 
Pierre m’a renié trois fois, il est tombé trois fois. 
Pierre, fais comme moi : relève-toi, continue à marcher. Aime-moi comme 
avant, mieux qu’avant. 
Dans quelques jours, je t’interrogerai trois fois, pas pour te rappeler ton 
péché, mais pour te demander si tu as pu retrouver l’amour. 
Je vous le dis à tous : 
Si vous tombez dix fois, relevez-vous dix fois. 
Si vous tombez cent fois, relevez-vous cent fois. 
 

10° station: ON ENLEVE LES VETEMENTS DE JESUS 

 
Seigneur Jésus, on te retire tes vêtements. Que dis-tu? 
 
Je n’ai rien a dire, c’est normal. 
Lorsque j’ai envoyé mes apôtres dans les villages,, je leur ai dit : 
« Ne prenez pas d’argent, pas de sac, pas d’habits de rechange. » 
Celui qui veut être serviteur de Dieu et mon disciple, il doit devenir pauvre. Sa 
richesse, c’est Dieu lui-même, c’est sa parole, c’est sa présence, c’est sa propre 
vie qu’il te donne. 
Et pour le grand voyage, au dernier jour, on n’a besoin de rien. 
Je le dis à tous les riches : vous qui entassez l’argent, les habits, vous qui 
multipliez vos maisons, vos voitures, pour le grand voyage vous n’emporterez 
rien, comme moi. 
Je n’emporte rien, sinon l’immense amour qui me remplit le cœur. 
La seule chose qui peut franchir la mort et durer toujours, c’est l’amour. 
 

 



11° station : JESUS EST CLOUE SUR LA CROIX 

 
Jean, alors que les apôtres avaient fui, toi, tu étais au pied de la croix, avec 
Marie. Jésus t’a parlé. Qu’est-ce qu’il t’a dit? 
 
Il m’a dit : « voici ta mère ». 
Il a dit à Marie : « voici ton fils ». 
Depuis ce jour-là, Marie est ma mère, elle est avec moi. L’amour dont elle m’a 
aimé a été la lumière et le bonheur de ma  vie 
Alors je vous dis à tous : 
J’étais au pied de la croix en votre nom quand Jésus m’a donné sa mère. Vous 
pouvez tous devenir ses enfants bien-aimés, car elle a un cœur aussi large que 
le ciel. 
A chacun de vous, Jésus dit : « voici ta mère ». 
Faites comme moi. Accueillez-la chez vous, elle veillera sur vous, elle vous 
aimera comme elle a aimé son fils Jésus. 
 

12° station : JESUS MEURT SUR LA CROIX 

 
Marie, regarde : un soldat a percé le côté de Jésus avec sa lance. Tout son 
sang est versé à terre. Sais-tu pourquoi ils ont fait cela? Dis-moi. 
 
Mon enfant, je pense pouvoir te répondre. 
Un jour, c’était à Cana, pour un repas de mariage. Jésus a prononcé une 
parole que je n’ai pas comprise. J’avais remarqué qe le vin manquait, je l’ai 
dit à Jésus : « Ils n’ont pas de vin ». Jésus m’a  répondu : « Mon heure n’est pas 
encore venue ». 
Je n’avais pas compris, c’est au pied de la croix que j’ai compris. Cette heure 
est arrivée aujourd’hui. Le vin que Jésus donne désormais aux hommes, celui 
qui est le meilleur, celui qu’il sert en dernier, c’est son sang qu’il verse sur la 
terre du Calvaire. C’est le sang du vrai sacrifice, il donne à tous les hommes le 
pardon de leurs péchés, la joie et la paix définitives. 
 

13° station : ON ENLEVE LE CORPS DE JESUS 

 
Soldat, tu es là debout au pied de la croix. Tu as tout vu, tout entendu, que 
dis-tu? 
 
Oui, j’ai tout vu, tout entendu. Toujours, quand on crucifie des condamnés, 
c’est moi qui m’occupe de ce travail. Alors je connais. 
On crucifie des voleurs, des assassins, des rebelles, et certainement quelquefois 
aussi des innocents. Ces gens parlent mal, ils crient sur moi, ils me maudissent, 
quand ils en ont encore la force ils crachent sur moi. 
Avec Jésus de Nazareth, rien de tout cela. Il n’a pas crié sur moi, il ne m’a rien 
dit de mal. Moi qui l’ai crucifié, il m’a pardonné, il a prié pour moi, il m’a béni. 
Il a posé sur moi un regard de douceur et de bonté que je n’oublierai jamais. 
Un homme qui peut aimer quelqu’un comme cela, surtout un étranger, un 
ennemi, je n’en ai jamais vu. C’est pourquoi je peux dire avec certitude :  
« Cet homme est vraiment le Fils de Dieu ». 



 
14° station : JESUS EST MIS AU TOMBEAU 

 
Marie de Béthanie, d’où viens-tu? où vas-tu? 
 
Je viens du tombeau, le soir tombe et je rentre à la maison. Dans un moment, 
le sabbat va commencer, et il n’est pas question d’embaumer dès ce soir le 
corps du maître. Je pourrai seulement commencer à préparer les parfums. Je 
retournerai au tombeau quand le sabbat sera fini et que nous aurons pu faire 
tous les parfums, aux premières heures du premier jour de la semaine. 
Mais au fond de moi, je pense que ce travail est inutile. Avant-hier, j’avais déjà 
versé du parfum sur les pieds de Jésus et il m’a dit : « ce que tu fais là, c’est 
pour ma sépulture. » 
C’est comme si le travail avait déjà été fait. 
Après le sabbat, j’irai donc au tombeau. Mais je pense que là aussi ce sera une 
fatigue inutile. Je ne pense pas que j’y trouverai le corps du Seigneur. Il l’a dit 
lui-même : 
« On me livrera, on me fera souffrir, on me fera mourir, mais le troisième jour 
je ressusciterai ». 
Cela, j’en suis sûre. 
Et je sais qu’un jour je ressusciterai moi aussi. 
Car si Jésus est mort, je suis morte aussi; sans son amour je ne peux plus vivre.  
Mais s’il est vivant, moi aussi je revis,  
et rien ne pourra jamais m’arracher à son amour. 
 

CONCLUSION : 

 
Marie, à toi de conclure notre route de la croix.  
 
Mes enfants, souvenez-vous. 
Quand Jésus a eu douze ans, Joseph et moi nous l’avons emmené avec nous à 
Jérusalem pour la Pâque. Et nous l’avons perdu. Nous l’avons cherché pendant 
trois jours, et le troisième jour nous l’avons retrouvé. 
Aujourd’hui vendredi, il est mort, on l’a enterré. Il a disparu à nos regards 
comme autrefois. 
Je suis sûre que dans trois jours, cette fois encore, nous le reverrons. Lui-même 
nous l’a dit.  
Ayons confiance en lui. Il est plus fort que la mort. 
Il est la résurrection et la vie. 


